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La drimo élégante Gnathophyllum elegans (Risso, 1816) 
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Résumé. Chez la drimo élégante, la longueur atteint 27 mm pour les mâles et 40 mm chez les femelles. Le rostre 
est court et pourvu de 2 à 5 dents sur son bord supérieur et d'une seule dent sub-apicale sur son bord inférieur. 
Les deux premières paires de pattes sont terminés par une pince, la seconde paire étant plus forte et plus longue 
que la première. Le dernier article des pattes suivantes possède une dent robuste dans sa partie concave d'où 
l'aspect bifide de son extrémité. La rame interne des uropodes est légèrement plus longue que la rame externe. 
De jour, l'animal est brun-noir ponctué de jaune doré ; la partie la plus antérieure du corps est blanc-jaune clair 
ou rose pâle tandis que la partie la plus postérieure est plutôt transparente. Les différents appendices sont bleu-
violet ; les cornées des yeux sont noires. La nuit, cette crevette devient plus claire voire presque transparente. La 
biologie de cette espèce peu commune est mal connue. Elle est photophobe et chasserait la nuit ; durant la 
journée elle resterait à l'abri sous les rochers. Elle pourrait être nettoyeuse, commensale ou prédatrice 
d'échinodermes (oursins, étoiles de mer et holothuries). Les femelles sont ovigères de juillet à novembre ; les 
œufs sont violacés. Le développement larvaire de cette espèce n'est pas connu ; seule la première larve zoé a fait 
l'objet d'une étude morphologique récente. L'espèce vit dans les cavités et les grottes sous-marines, sous les 
pierres des plages et entre les rhizomes des posidonies. Elle est indicatrice de conditions coralligènes, mais 
fréquente d’autres habitats comme les algues et les fonds détritiques. L'espèce a été signalée à des profondeurs 
jusqu'à une quarantaine de mètres, rarement davantage. Cette espèce est présente dans toute la Méditerranée et 
dans le proche Atlantique (Macaronésie). Elle est plutôt rare, mais ne semble pas particulièrement menacée. 
 
 

 
Fig. 1. Photo © Jean Lecomte, CNRS, Banyuls. 

 
Fig. 2. Distribution en France métropolitaine. 

© P. Noël INPN-MNHN 2015. 
 

Classification : 
Phylum Arthropoda Latreille, 1829 > Sub-phylum Crustacea Brünnich, 1772 > Super classe Multicrustacea Regier, Shultz, Zwick, Hussey, 
Ball, Wetzer, Martin & Cunningham, 2010 > Classe Malacostraca Latreille, 1802 > Sous-classe Eumalacostraca Grobben, 1892 > Super-
ordre Eucarida Calman, 1904 > Ordre Decapoda Latreille, 1802 > Sous-ordre Pleocyemata Burkenroad, 1963 > Infra-ordre Caridea Dana, 
1852 > Super-famille Palaemonoidea Rafinesque, 1815 > Famille Gnathophyllidae Dana, 1852 > Genre Gnathophyllum Latreille, 1819. 
 
Synonymes (GBIF 2015 ; INPN 2015 ; 
WoRMS 2015): 
Alpheus elegans Risso, 1816. 
Drimo elegans Risso, 1826 [1827]. 
Gnathophyllum elegans var. brevirostris 
Gourret, 1887. 
Peneus quadricolor Rafinesque, 1814. 
 
N° des bases de données 
EOL = 2950552. 
GBIF = 5716568 . 

Noms vernaculaires : 
La drimo ou la crevette drimo (Göthel 1996: 167 ; Trélut & al. 2008 ; 

GBIF 2015 ; WoRMS 2015). 
La drimo élégante (Risso 1826). 

La crevette arlequin (Trélut & al. 2008 ; Coudre 2015 ; GBIF 2015). 
La crevette ponctuée (Göthel 1996: 167 ; Trélut & al. 2008 ; Photo bio 

sous-marine 2015). 
Le gnathophylle élégant (Trélut & al. 2008). 

La crevette porcelaine (Trélut & al. 2008). 
Principaux noms étrangers. 

Anglais : Spotted bumblebee shrimp (Trélut & al. 2008 ; EOL 2015 ; 
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INPN = Cd_Nom 350615. 
PESI = WoRMS = AphiaID 107608.  

GBIF 2015) ; Mediterranean bumblebee shrimp ((Trélut & al. 
2008 ; Meyer & al. 2014). 

Espagnol : el camarón de lunares, drimo, gambita de lunares amarillos, 
gamba abejorro (Trélut & al. 2008 ; GBIF 2015). 

Catalan : gambeta arlequi (GBIF 2015). 
Italien : Gambero vinaio (Trélut & al. 2008). 

Allemand : Gepunktete Harlekingarneche, Gepunktete Hummelgarnele, 
Gepunktete Garnele Mittelmeer (Trélut & al. 2008). 
Portugais : Camarão pontilhado (Trélut & al. 2008). 

Néerlandais : Goudgestippelde bumblebee garnaal (Trélut & al. 2008). 
Tchèque : Kreveta nádherná (Trélut & al. 2008).  

 
Description. 
Chez cette espèce, la longueur totale (pointe du rostre - extrémité du telson) atteint 27 mm pour les mâles et 40 
mm pour les femelles. La forme générale de l'espèce ressemble un peu à celle d'un tonnelet ou d'un obus (figure 
1). Le flagelle olfactif des antennules est gros mais non foliacé. Les antennes sont aussi longues que l'animal. La 
mandibule a seulement un processus molaire. L'article 7 du maxillipède est inséré latéralement par rapport à 
l'article 6. Le rostre est plus court que les écailles antennaires et n'atteint que la moitié du 2e article du pédoncule 
antennulaire ; il est pourvu de 2 à 5 dents sur le bord supérieur et d'une seule dent sub-apicale sur le bord 
inférieur. Les péréiopodes des deux premières paires sont terminés par une pince, le second péréiopode étant 
plus fort et plus long que le premier. Le carpe du second péréiopode n'est pas subdivisé. Il y a une dent robuste 
dans la partie concave du dactyle des autres péréiopodes d'où l'aspect bifide de l'extrémité de ces appendices qui 
sont donc biongulés. La rame interne des uropodes est légèrement plus longue que la rame externe (Rafinesque 
1814 ; Holthuis 1954 ; Zariquiey Álvarez 1968 ; Lagardère 1971 ; Trélut & al. 2008). 
Coloration. De jour, le péréion et l'abdomen sont brun à châtain sombre, presque noir, ponctué de jaune doré. La 
partie la plus antérieure de l'animal (figure 3), à savoir le rostre, les écailles antennaires, la moitié distale des 2 
premières paires de pattes sont jaune clair ou rose pâle tandis que la partie la plus postérieure à savoir l'éventail 
caudal est plutôt transparent. Les flagelles antennulaires et antennaires, la moitié proximale des 2 premières 
paires de pattes et les 3 dernières paires de pattes ainsi que l'extrémité postérieure du dernier pléonite et la 
"racine" des uropodes + telson sont bleu-violet ; sur les seconds péréiopodes, la partie centrale du propode est 
violacée, l'articulation mérocarpale des péréiopodes suivants est claire ou blanche. Les cornées des yeux sont 
noires. Sous le rostre, l'organe frontal ainsi que le pourtour de la bouche sont orangés (Rafinesque 1814 ; 
Holthuis 1954 ; Trélut & al. 2008 ; diverses photos sous-marines sur le web). La nuit, cette crevette devient plus 
claire voire presque transparente par rétraction du pigment brun à l'intérieur des chromatophores épidermiques 
(fig. 5 ; Trélut & al. 2008). 
 
Risques de confusion, espèces voisines. 
La crevette bourdon américaine Gnathophyllum americanum Guérin-Méneville, 1855, espèce sub-cosmopolite 
tropicale est plus petite et a une coloration jaune rayée de noir. En Europe, elle ne se rencontre qu'aux Canaries 
et à Madère (Araújo 2002). 
 

 
Fig. 3. Vue dorsale de la "tête" de la drimo élégante. 

(Nord de la Corse près de Calvi, STARESO, photo © Patrick Louisy). 
 
Biologie. 
La biologie de cette espèce peu commune est mal connue. Particulièrement photophobe, elle chasserait la nuit et 
resterait à l'abri sous les rochers durant la journée. Des aquariophiles ont pu observer qu'en milieu artificiel 
Gnathophyllum elegans semblait apprécier les actinies et ont précisé que la crevette les dévorait de l'intérieur ; 
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elle recherche particulièrement le contact avec des échinodermes comme l'étoile de mer rouge Echinaster 
sepositus (Retzius, 1783) (Trélut & al. 2008 ; Meyer & al. 2014), l'astérie glaciaire Marthasterias glacialis 
(Linnaeus, 1758) (Trélut & al. 2008 ; figure 5) ou l'oursin noir Arbacia lixula (Linnaeus, 1758) (Trélut & al. 
2008 ; Meyer & al. 2014). Comme la plupart des autres crevettes de la même famille, cette espèce pourrait-être 
commensale, prédatrice ou nettoyeuse d'échinodermes. Elle a été signalée occasionellement sur l'oursin noir 
Arbacia lixula (Linnaeus, 1758), sur Holothuria spp. (González Pérez 1995), sur l'holothurie tubuleuse 
Holothuria tubulosa (Trélut & al. 2008) et sur l’actinie à massues Telmatactis cricoides (Duchassaing, 1850) 
(Wirtz 1997). Elle se déplace à l'aide de ses pattes marcheuses et peut nager vers l'avant à l'aide de ses pléopodes 
(https://www.youtube.com/watch?v=H-zi6FQ-WJQ). Les femelles ovigères s'observent de juillet à novembre ; les œufs 
sont violacés et mesurent de 0,48-0,60 x 0,51-0,63 mm (Zariquiey Álvarez 1968). Le développement larvaire de 
cette espèce n'est pas connu. Seule la première larve zoé a fait l'objet d'une étude morphologique récente (Meyer 
& al. 2014). 
 
Ecologie. 
L'espèce vit dans les cavités rocheuses et sur les parois nues des grottes sous-marines (Trélut & al. 2008 ; 
Denitto & al. 2010), sous les pierres des plages (Lagardère 1971 ; d'Udekem d'Acoz 1999) et entre les rhizomes 
de Posidonia (Pérez & Picard 1964 ; d'Udekem d'Acoz 1999) où elle est observable pendant la nuit en plongée. 
Elle est indicatrice de conditions coralligènes, fissures et zones concrétionnées (Ledoyer 1968) mais fréquente 
une gamme d’autres habitats assez variés : posidonies (Pruvot 1897 ; Zariquiey Álvarez 1968 ; Lagardère 1971) 
algues et fonds détritiques. L'espèce a également été trouvée dans des récifs artificiels (Pérez & al. 2013). Au 
niveau bathymétrique, elle a été signalée de la zone intertidale (Holthuis 1949) à -35m (Števčić 1990 ; Denitto & 
al. 2009 ; Pipittone & Vaccaro 2011) et même -50 à -100 m (Perrier 1929) voire au-delà de -600 m (Bakir & al. 
2014) mais ces profondeurs demandent confirmation. 
 
Distribution. 
Cette espèce est présente dans toute la Méditerranée et dans le proche Atlantique en Macaronésie. En France 
(figure 2), elle a été signalée de Nice (Risso 1816, 1826 ; locus typicus ; Holthuis 1977 ; GBIF 2015), de la Côte 
d'Azur (Trélut & al. 2008), en Provence (Coudre 2015), dans le Var (Noël 2003), à Marseille (Marion 1883 ; 
Gourret 1887, 1888 ; Ledoyer 1968 ; Photo bio sous-marine 2015), dans le Languedoc-Roussillon (Pruvot 1897 ; 
Ballesta & Farjon 2003 ; Photo bio sous-marine 2015), à Banyuls-sur-mer (Thiriot 1970: 96), en Corse (Photo 
bio sous-marine 2015). Ailleurs en Méditerranée, elle a été trouvée en Espagne [Catalogne : Baléares et 
Cadaquès (Zariquiey Álvarez 1968 ; Gili & Macpherson 1987), Costa Brava (Trélut & al. 2008), Alicante 
(Guillen Nieto 1990), Málaga (García Raso 1982)], à Monaco (Pérez & al. 2013 ; GBIF 2015), en Italie (Forest 
1967 ; Pastore 1976 ; Moncharmont 1979 ; Grippa 1993 ; Denitto & al. 2009, 2010 ; Mura & Corda 2011), dans 
l'Adriatique (Pesta 1918 ; Števčić 1969, 1990), en Croatie (Müller & Schubart 2007), en Turquie (Geldiay & 
Kocataş 1968 ; Ateş & al. 2010 ; Bilgin & al. 2014 ; Photo bio sous-marine 2015), à Rhodes (Corsini-Foka & 
Pancucci-Papadopoulou 2012), en Syrie (Hasan & al. 2008), en Israël (Lewinsohn & Holthuis 1964), en Algérie 
(Lucas 1849 ; Grimes 2004) et en Mer d'Alboran (García Raso 1982). Enfin dans l'Atlantique, sa distribution est 
presque uniquement limitée à la Macaronésie ; elle s'y étend de Madère au nord (Wirtz 1997 ; Araújo 2002 ; 
Calado & Narciso 2002) au Cap Vert vers le sud (Türkay 1982) en passant par le Maroc (Lagardère 1971), les 
Açores (Barrois 1888 ; Paula & al. 1992), et les Canaries (Holthuis 1949 ; Pérez Sánchez & Moreno Batet 1991 ; 
González Pérez 1995 ; Wirtz 1995, 1997 ; Moro & al. 2014). 
 
 

 
Fig. 4. Timbre de Somalie édité en 1998 et 

représentant G. elegans (Omori 2014). 
Noter que l'espèce absente de Somalie ! 

 
Fig. 5. Carte de téléphone de Croatie représentant G. elegans 
sur l'étoile de mer glaciaire Marthasterias glacialis ; noter la 
couleur plus claire de l'abdomen correspondant à un début de 

livrée nocturne (source : web). 
 



	
   4	
  

Interactions avec l'Homme ; menaces et mesures de conservation. 
La relative beauté de cette espèce a suscité l'édition d'un timbre poste (Somalie : fig. 4) et d'une carte de 
téléphone (Croatie : fig. 5). L'espèce est parfois utilisée en aquariologie marine (Bianchini & al. 1977). 
Cette espèce peu commune, peut être menacée par la régression des herbiers de posidonies. 
 
 
Listes rouges [Mondiale = M / France métropolitaine = FM] Législation - réglementation - directives 
M = non évalué / FM = non évalué  Aucune disposition réglementaire spécifique 
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